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Cultures et Civilisations
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Jean-Robert Pitte, Président de la Sorbonne

Adalberto Vallega, Président de l’Union Géographique Internationale

Problème

Un paradoxe a acquis une importance croissante et s’est diffusé dans les milieux scientifiques et
sociaux. D’une part, la communauté scientifique a attiré l’attention du public sur des problèmes
concernant essentiellement les changements climatiques et ses conséquences, et sur les questions
liées à l’exploitation et la gestion des ressources naturelles. D’autre part, les communautés
humaines ont devenues de plus en plus sensibles aux interactions, même conflictuelles, entre
cultures et entre civilisations, et elles on attribué une importance croissante à la perspective de
protéger et mettre en valeur leurs identités culturelles vis-à-vis la diffusion de procès globalisants.

Jusqu’à présent, la communauté scientifique a mobilisé le public en proclamant des
années internationales de mobilisation sur des questions écologiques cruciales dans l’époque
contemporaine. Par ailleurs, les communautés humaines et les médias sont devenus de plus en
plus sensibles à des problèmes qui ont des racines géopolitiques et culturelles. Les guerres et le
terrorisme international risquent de convaincre l’opinion que les conflits entre cultures et entre
civilisations sont inéluctables et, par conséquent, elles peuvent conduire à ne pas percevoir
l’existence d’un dialogue néanmoins existant, profondément enraciné dans le monde
d’aujourd’hui, entre les différentes cultures et entre civilisations.

Ce contexte, qui est en cours d’évolution rapide, risque de provoquer une écartement
croissante entre les problèmes représentés comme cruciaux par la science et les problèmes perçus
comme cruciaux par les communautés humaines. Par conséquent, si on persiste dans la
proclamation des années internationales concernées sur le système physique de la Planète, ces
mobilisations vont perdre de l’intérêt dans le public et, par conséquent, risquent de perdre leur
motivation  parce que le public aura mis des autres problèmes au centre des conditions
existentielles.

Cette écartement nous conduit à considérer l’opportunité de lancer des initiatives de
grande envergure à l’échelle internationale pour insuffler un esprit positif et constructif aux
communautés humaines sur des sujets qui concernent le futur des cultures et des civilisations.

Objectif

Une fois ces considérations partagées, il serait utile que des énergies politiques, la science et la
culture, aussi que les médias, soient mobilisés afin de:

§ mettre en évidence l’extraordinaire et persistante richesse de civilisations qui a été construite
par l’humanité, depuis le Néolithique jusqu’à nos jours;
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§ montrer comment cette richesse a été construite pas seulement à cause de l’évolution des
civilisations en soi, mais aussi, et surtout, parce que les civilisations ont interagi positivement
entre elles;

§ réaffirmer la valeur universelle du dialogue entre les civilisations et l’existence des conditions
qui pourront conduire à des formes avancées et constructives de civilisation, de sorte à
caractériser des étapes de plus en plus progressives de développement de l’humanité;

§ promouvoir des initiatives qui visent, dans le cadre de l’instruction, de l’éducation et de la
communication avec le public, à diffuser et consolider une vision correcte et positive des
civilisations et la persuasion des valeurs propres du dialogue inter-civilisations et inter-
culturels.

Moyen

Àfin de poursuivre les objectifs mentionnés, la proclamation d’une

ANNEE INTERNATIONALE DES CULTURES ET DES CIVILISATIONS

pourrait être une initiative opportune, riche en motivation éthique, capable de susciter des
discussions productives dans les cadres scientifiques et culturels, de produire un profond impact
sur le public et les médias, et enfin d’encourager la diffusion de sentiments de paix et de
confiance sur les valeurs universelles du progrès humain.


